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pis pour . e S mode uniq u e,

,ente si C e universelle,-yCI lu e r e e, a-t-il une loi
atre pros- écrite ou mo-
entraine rale qui oblige
ces el!- une femme à
l'obliga- devenir ridicu-
d'ê t r e le ou inarty-

tbargées à té- re? Une fem-
comme des me supérieure

de Som- n'abdique j a-b"
.. ,e le sont à niais devant

une mode ri-
on ne peut dicul e. Elle

)JUS SI excuser fait des con-
el, dis a n t Cessions , r a 1 -
C'est la Mode 1 somiables à
il n'y a plus une mode ex
de "Mode", Il agerée. Elle ne
y a, au con- va jamais jus-
traire, des mo- qu'& s'en ren-
des, des ma- dre misérable-
nies, des exa- ou bien bouf-
gérations. Cha- fonne. Yvol
que modiste a Sarcey dit
sa mode. Et de fort bien: 'I' Il
presque ellàeu- y a de braveg
ne de ces mo- VI, tvpe renouvelé darnes p o n r
des-là on Chapeau Louis X lesquelles 1 a
dire avec trop nature ne fut
de raison: pas clémente et qui se croient obligées de

Le fou l'introduit, suivre les errements de la mode. Quel sPec-
Le sage la suit, tacle, Seigneur! Je vois encore une grosse

maman dont les joues, voyantes et généreu-
Et quand même ce serait la Mode une ses, s'enflaient sous la chaIýur, et dont la

tête rebondissait sous une petite calotte po-
sée en casseuse d'assiettes, et qui s'enlevait
du côté gauche au moyen d'un fouillis de
mousse line de soie, terminé brusquementpar
une plume menaçant le lustre. Je ne saurais.
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Le chapeau deý Sarah Bernhardt da*8 La
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